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 Le Secrétaire général a reçu la déclaration ci-après, dont le texte est distribué 

conformément aux paragraphes 36 et 37 de la résolution 1996/31 du Conseil 

économique et social. 

  

 * La version originale de la présente déclaration n’a pas été revue par les services d’édition.  
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  Déclaration 
 

 

  Stratégies d’élimination de la pauvreté visant à parvenir à un développement 

durable pour tous : le cas du Ghana 
 

 La pauvreté revêt bien des formes. Elle n’existe pas seulement dans des pays 

lointains, dans des villes éloignées ou dans des villages reculés. Elle est partout, 

omniprésente dans nos villages, dans nos villes et dans nos pays. À l ’intérieur d’un 

pays et d’un pays à l’autre, les inégalités sont plus profondes que jamais. Pourtant, 

souvent, nous ne faisons pas le rapprochement entre nos comportements et les 

conditions de vie effroyables de nombreuses personnes.  

 

  Objectifs de la déclaration 
 

 Les principaux objectifs de cette déclaration sont les suivants  : 

 • Évaluer les causes et les conséquences de la pauvreté au Ghana et proposer des 

stratégies visant à l’éliminer. C’est aussi le principal objectif du Programme de 

développement durable à l’horizon 2030, qui fait obligation à tous  les pays de 

mettre fin à la pauvreté sous toutes ses formes grâce à des stratégies 

garantissant le respect de tous les droits de l’homme et permettant que 

personne ne soit laissé pour compte  ; 

 • Présenter la façon dont Young Heart Foundation contribue à éliminer la 

pauvreté au Ghana, énoncer les difficultés qu’elle rencontre et décrire les 

perspectives d’avenir. 

 

  Objet de la déclaration 
 

 La pauvreté a toujours existé, y compris dans les pays développés où chacun 

est censé avoir de quoi vivre mais où pourtant certaines personnes vivent dans la 

rue. La pauvreté est le lot quotidien des pays peu développés, qui subissent toutes 

sortes de crises économiques et où de nombreuses personnes vivent avec moins d ’un 

dollar par jour. L’ambition d’éliminer la pauvreté dans le monde au plus tard en 

2015, énoncée dans les objectifs du Millénaire pour le développement, semble 

n’être qu’un mirage : le délai est passé, mais la pauvreté a encore une forte emprise 

sur de nombreux pays dans le monde. Au vu de la situation, il y a encore beaucoup à 

faire pour concrétiser les objectifs du Millénaire, car, jour après jour, l’économie 

mondiale continue d’être frappée par des crises aux causes diverses. Le rapport sur 

les objectifs du Millénaire indique que le nombre de personnes vivant dans la 

pauvreté à travers le monde en 2009 devrait dépasser de 55 à 90 millions les 

estimations faites avant la crise économique mondiale.  

 Le Ghana est l’un des rares pays d’Afrique subsaharienne à avoir atteint la 

cible associée à l’objectif 1 (réduire de moitié l’extrême pauvreté). La proportion de 

sa population vivant en dessous du seuil de pauvreté de 1,25 dollar par jour a été 

ramenée de 51,7 % en 1991 à 28,5 % en 2006, et le taux de pauvreté était estimé à 

24 % en 2012/13. Néanmoins, les degrés de pauvreté observés entre les groupes 

sociaux, entre zones urbaines et zones rurales et entre le Nord et le Sud restent très 

disparates, tandis que la hausse des inégalités de revenus risque de compromettre les 

progrès accomplis dans la réduction de la pauvreté. Le Ghana risque également de 

subir des chocs de nature écologique, sociale, financière ou sanitaire qui pourraient 

entraver la croissance, réduire la sécurité alimentaire et accroître la pauvreté.  
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 Pour contribuer à l’élimination de la pauvreté, de la faim et de la malnutrition, 

il faudra mettre en œuvre des stratégies de croissance profitant à tous, des politiques 

de protection sociale et des initiatives visant expressément les plus pauvres et les 

plus vulnérables, notamment en créant des emplois décents. Dans le même temps, 

pour atteindre les objectifs de développement durable n
o
 1 (« Éliminer la pauvreté 

sous toutes ses formes et partout dans le monde  ») et n
o
 2 (« Éliminer la faim, 

assurer la sécurité alimentaire, améliorer la nutrition et promouvoir l ’agriculture 

durable »), il importe de surmonter des obstacles et d’exploiter les possibilités. 

 

  Aperçu général des questions relatives aux activités de Young Heart Foundation  
 

 L’élimination de la pauvreté sous toutes ses formes et dans toutes ses 

dimensions, y compris l’extrême pauvreté, constitue le plus grand défi que 

l’humanité doit relever et une condition indispensable au développement durable.  

 Comme il est rappelé dans l’avant-propos du rapport de 2015 sur les objectifs 

du Millénaire pour le développement, lors du Sommet du Millénaire tenu en 

septembre 2000, 189 pays ont adopté à l’unanimité la Déclaration du Millénaire, par 

laquelle les participants se sont engagés à ne ménager aucun effort pour délivrer les 

hommes, les femmes et les enfants de la misère, phénomène abject et 

déshumanisant. 

 Cet engagement a été traduit en huit objectifs ambitieux, puis diverses mesures 

concrètes qui ont permis à des êtres humains, dans le monde entier, d ’améliorer 

leurs conditions de vie et leurs perspectives d’avenir. L’association Young Heart 

Foundation, qui œuvre pour sortir de l’extrême pauvreté plus d’un milliard de 

personnes, lutter contre la faim, scolariser plus de filles que jamais auparavant et 

protéger notre planète en vue d’atteindre les objectifs du Millénaire pour le 

développement, a établi ses missions afin d’aider à créer un monde meilleur, en 

particulier pour les plus vulnérables et ceux qui sont confrontés à la pauvreté, en 

puisant ses forces dans l’amour, l’égalité, la justice et la dignité.  

 

  Exemples d’activités menées par Young Heart Foundation et de difficultés 

rencontrées 
 

 • Ouverture d’un centre de naissance à la polyclinique de Madina (Rawlings 

Circle) en 2012, qui a permis de réduire considérablement le nombre de 

maladies et de décès liés à l’accouchement  ; 

 • Le programme Pregnancy School vise à éduquer et à rassembler les femmes 

enceintes ; 

 • Tous les 23 juin, à l’occasion de la Journée internationale des veuves, 

l’association organise des examens de dépistage gratuits afin d’informer le 

public sur les maladies transmissibles et non transmissibles  ; 

 • Le projet « Push Away Malaria » est un programme de sensibilisation et de 

renforcement des capacités qui vise à promouvoir la prévention et le traitement 

du paludisme et à expliquer pourquoi les femmes enceintes et les enfants de 

moins de cinq ans doivent dormir sous des moustiquaires imprégnées 

d’insecticides de longue durée ; 

 • Organisation d’une formation sur le cancer du sein en collaboration avec 

Breast Care International. Distribution de trousses d’auto -examen aux 

participantes ; 
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 • Organisation de dépistages et d’ateliers de sensibilisation annuels sur les 

troubles de la vue en divers lieux, en collaboration avec U.S.A for Africa et 

Sight for Africa. Distribution de lunettes et de médicaments  ; 

 • Programme de développement des petites entreprises et de renforcement des 

capacités destiné aux travailleurs du secteur informel  : bonnes pratiques 

commerciales et moyens de développer l’activité  ; 

 • L’organisation a formé 420 associations de veuves à Agona -Nkum (Région du 

Centre) et à Madina (Région du Grand Accra), à qui elle a notamment fourni 

des outils agricoles ou des capitaux de démarrage pour la création de petites 

entreprises. L’organisation parraine 11 enfants, dont elle finance l’éducation  ; 

 • Dans le cadre du programme de développement des compétences, nous offrons 

à des jeunes (filles et garçons) une formation professionnelle, afin de leur 

permettre de développer leurs compétences et d’en acquérir de nouvelles  ; 

 • Construction d’un grand château d’eau et d’un puits mécanisé pour la 

population de Madina et des environs ; 

 • Appui à la police locale et au Département de la protection sociale  ; 

 • En partenariat avec l’Open Society Initiative for West Africa (OSIWA), Young 

Heart Foundation a lancé un projet visant à promouvoir les droits des groupes  

mentionnés ci-dessus, et à faire connaître les questions relatives à la violence 

domestique et à l’égalité des sexes ; 

 • Formation de clubs des droits de l’enfant  ; 

 • Programme de simulation climatique visant à sensibiliser certains journalistes 

et membres du public aux questions relatives au climat  ; 

 • Nous exécutons le programme quinquennal «  People for Health » (2016-2021), 

financé par l’Agence des États-Unis pour le développement international, avec 

le concours de SEND GHAN, Penplusbytes et Ghana News Agency. 

 

  Perspectives d’avenir  
 

 Pour relever les défis, il est nécessaire d’élaborer et de mettre en œuvre des 

stratégies de développement à long terme dans lesquelles s’intègrent 

harmonieusement les piliers du développement durable. Pour ce faire, il convient de 

renforcer les capacités humaines et institutionnelles d’élaboration, d’exécution et de 

suivi des politiques et d’application de la législation. 

 La participation au niveau local est essentielle  : il faut que le secteur privé et 

les organisations de la société civile, notamment, contribuent activement à la 

conception et à la mise en œuvre des politiques  ; il convient également d’accroître 

la décentralisation de l’administration et des processus politiques, de sensibiliser la 

population et de susciter une prise de conscience au niveau local, de promouvoir les 

pratiques de développement durable et d’encourager les partenariats entre les 

décideurs et la population. 

 Le Ghana doit aussi améliorer sensiblement la mobilisation des ressources 

internes en ayant recours à des politiques reposant sur la loi du marché (impôts, 

subventions, mesures incitatives, etc.), encourager le principe du pollueur payeur 

dans le cadre de la gestion des ressources naturelles et, surtout, veiller à la gestion 

efficace et rationnelle des ressources afin d’éviter le gaspillage. Cela incitera les 

donateurs à verser les contributions qu’ils ont annoncées. 
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 Par-dessus tout, il est nécessaire que le pays amorce une véritable 

transformation de l’économie en modernisant l’agriculture et mettant en valeur ses 

ressources naturelles en vue de développer le secteur manufacturier. C’est le moyen 

le plus sûr de créer des emplois, de générer des revenus et d ’éliminer la pauvreté. 

 En conclusion, il est grand temps de s’employer à mettre fin à la pauvreté, 

comme cela a été annoncé dans la quasi-totalité du pays à l’occasion de la 

campagne relative aux objectifs du Millénaire pour le développement, et de 

sensibiliser l’opinion à l’expansion rapide et généralisée de la pauvreté au Ghana et 

à travers le monde, et à la nécessité de faire preuve de fermeté pour lutter contre ce 

fléau. 

 C’est maintenant au gouvernement qu’il incombe de prendre des mesures 

concrètes pour éliminer la pauvreté et passer de la théorie à la pratique  : si le 

gouvernement commençait par éliminer la pauvreté efficacement au niveau des 

districts, cette action aurait des retombées bénéfiques pour l ’ensemble de la nation. 

 


